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Sommaire.
Le 25o anniversaire du Pontificat de Pie IX -Annonce.

PIE IL
LE 5e ANNIVERSAIRE DE SON PONTIFICAT.

Persuadé que tous nos lecteurs sont des fils affec-
tuenseiient attaché an Siège de St. Pierre, et en
particulier, à la personne de l'Immortel Pie IX,
nons croyons leur faire un sensible plaisir, en consa-
crant le présent numéro au récit des démonstrations
qui ont eni lieu à l'occasion de la 25ème année de
son, glorieux pontificat. Puiese ce jour à jamais
mémorable où le Pontife actuel a vu les années de
Pierre, se graver dans le souvenir de tous les catho-
liques,,et exciter leur plus vive reconnaiEsance pour
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unefàverir. que le Ciel n'a d&'ignéaccorder.à la terre

que deux fois depuis 1800 ans !

Que le Ciel soit à jamais béni et loué, pour avoir
réservé à nos jours mauvais, une faveur qui n'a été
accordée à la terîe, qu' l'époque de l'Eglise nais-
sante!

O Dieu 1 infiniment bon et miséricordieux, rece-
vez nos plus sincères actions de grâces; pour avoir
conservé les jours denotre bien-aimé Père,: et pour
l'avoir, pour ainsi dire, porté dans ,vsmains, àtra-
vers tous les dangers qui ont menacé sa précieuse
existence 1

O Immaculée Conception de Marie 1 St. Joseph,
protecteur de l'Eglis'e Universelle, Syllabus, Saints
martyrs du Japon, Coneile du Vatican, Infaillibilité
du Souverain Pontife, Sacré-Cour de Jésus, espé-
rance de l'Eglise et élevé au rite de lère Classe,
avec octave, pour les enfarits de St. Ignace, &c.,
nous vous. invoquons aujourd'hui, en faveur du Chef
actuel de-PEglise, comme autant de titres d'une
gloire immortelle !

Le 21.Juin 1871!. .... Ce jour, sera à jamais, une
des époques les plis mémorables de. l'histoire de
1'Eglise. Les siècles 'à venirliront avec étonnement
et admiration, la g rande page qui vient d'être éc'-ite
sur les- murailles de nos cités, sur la-façade des palais
et des monuments de tous les empires' du monde, et
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qui fient d'êtie gravée.dans.le cour. de deun cénts
millions de catholiquès !

En ce jour,.la, terre enitière s'est émue, l'humanité
s'est dressée, debout, a levé son front et son regard
étnn*é vers la Cité:Sainte,, pour:y. :contempler: une
figure d'une indicible beauté, d'une ineôinpàrable
majesté ; pour rendre ses plus:profondshômmages
a un auguste viéillard qui po;rte, sur. son vénérable
chef, le poids de quatre-vingts années, dont le front
resplenditdel'auréole-du g6nie, de .Tintelligence et
de toutes lés vertiis, et est' ceint de la plus: glorieus,
mais de la plûsdlourde de toutes les eburonnes, et
qni cst'assis sur.le-trône le plus élevé de l'univërs !

EnCe jour enéore, der millions de. voix, s. sont
élevées, dans un concert inanime, pour eialter le
courage inébranlable, la foi vive, le long et cônstant
martyr du Pontife qui a mérité le. titre de Pape des
prodiges ; et dans leur légitime enthousiasme, ellés
n'ont pas cru se rendre coupables, même d'une
pieusé exagéra-tion, en empriunitant aux livres Saints,
cet éloge incomparable que la Divinité Elle-même,
y fait dupréni-senr du Sauvenr du monde, pour les
appliquer, au pape actuel :inter natos muiierum,
non. surremit major Joanne Baptista. >armi le8
en ants den konmes, nul n'est grand comme Jean.
Baptiste.

Parmi les princes de la terre, les pontifeales sou-
verains, nul n'est plus grand que PIE IX !

PIE IX !. .a Son Poritificat, a dit un grand écri-
vain, dépasse en durée, égalà eii douleur&le pontifi-
cat du prince desApôtres, St. Pierre !

PIE X !. .Sans armes, ilÎa lutté, pendant un
quart de siècle; contre les puissan6es du monde, et
dans sa faiblesse, il a triomphé des ruses de la
diploniatie, des embûches .et .des attaques de la
révolution !
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IE. IX :...'. Comme sén 'divin Miître,. il est
passé en faisant le bien, en .bénissant :ses persécu-
teurs,. en. pardonnant à eeà_ bourreaux,.; en oubliant
ses"douleurs, pour soulager tous les cenresde misé-
res, poùr accourir.an secours 'des:pe1 plés oppimés !

'PIE ýIX !à...Qui, au rapport!de tous ceux qui
ont eu Vinsigne faveur; de l'approcher, est la plus
belle personnification des vertus qui rendent l'hon-
me. cher à Dien et agréable à ses serablables'!:

PIE IX I.....qui -porte sùr ý sa noble: et -grande
figure. unn mélange indéfinissable dMintelligence et de
douceur, et dont l'âme douce et' tendre se dessine
fidèlement daris son regard et sur ses traits:!

PIE IX 1.... Qi'con ne pot 'voir sans Páimer;
car en l'aimant, on croit aimer la -vertu, la bonté
même!

PIE I. 1.... Qó'dn ne peut approchér, sans sen-
ti'son me: s'élever vers Dienct sais croire à son
infinie miséricorde !

Tel 'est le héros chrétien, le grand -pape, le- St.
Pontifele vénérable vieillard, qui attire tous les
regards, qui force l'admiration du' inonde entier,
dont le nom est sur leslèvres-des grands comme
des petits, et retentit jusqu'aitx extrémités les plus
-reculées de l'univers !

Passons maintenant à la part que les catholiques
du Canada et surtouteenx de Québée ont prise à la
grande démonstration du 21. Cette part est large
et-belle, et elle témoign'e hautement de.notre esprit
de foi, de notre piété filiale pour le chef de l'Eglise
Universelle.

L'Uliiversité-Laval, en sa qualité. de mère de
toutes' nos institutions ' scientifiques, littéraires et
religieuses, a vould préluder à la série 'de démons-
trations qui se sot, pour ainsi dire, succédées sans
interruption, bien avant dans la nuit du 21.
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Il n'était que juste que cette institutioni coràblée
des faveurs de: Pie IX, fut la première à déposer ses
hommages à ses:pieds, et qelle fit entendre le'pre-
nier vivat en:son honneur. Aussi:a-t elle nobleiment

rempli.sa tâche, en pr(sence du premier pasteur de
l'Eglise du Canada, d'nn nombreux clerge, de Pélite
de la société québeccoise, à laquelle était accourne
se joindre une foule d'éti angers de tous les coins du
pays.

En: entrant:dans la salle des séances, le regard
était frappé à la vue d'un magnifique portrait de
grandètrnaturolle du. héros de la fête. On eut:dit
que cette majestueuse figure empruntait à la cir
constance, un .nouveau.reflet de dette sérénité qui la
caractérise, et quelle se sentit au milieu de ses
fils les plus dévoués.

Comme c'est toujours le cas, dans les circonstan-
ces les plus solennellès, ]"Université avait mis à
l'ouvre ses orateurs les plus distingués, et avait
appelé à son secours les.artistes les plus habiles de
Québec.

La soirée s'ouvrit par un hymne à Pie IX. Après.
ce chant d'exécution parfaite, et. admirable de
composition, les élèves du séminaire firent entendre
une cantate en l'honneur de Mgr. de Laval.

Deux morceaux de musique, exécutés par nos
artistes québeccois suivirent, et furent fort goûtés
del'assistance.

Vint ensuite, ce que l'on peut appeler, à bon
droit, le plus précieux diamant destiné à orner la
couronne que cette brillaite soirée préparait à Pie
IX ; nous voulons dire,' le discours de .l'abbé L.
H. Pâquet, professeur à la faculté de Théologie.

Cette voix si éloquente et si sympathique est
entrée en matière, en faisant remarquer que ja
circonstance qui rassemblait. dans lenceinte de
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l'Université, uni auditoire si distingué et si nom.
brenx, se voyait pour la première fois, depuis la
mort du prince des Apôtres. Il y a vingt-ein qans,
dit-il, Pie IX montait sur le trône -des papes. On
lui fit entendre eet .adage historique que dix-huit
siècles. 'avaient pu encore démentir : " Vaus ne
verrez pas les anneea de Pzerre." Mais,. la Provi-
dence qui s'était.. chargée, contre toute prévision
humaine, de poser sur la tête de Pie IX, la triple
couronne, réservait à ce grand Pontife de voir les
années de Pierre, au milieu des événeménts lés plus
extraordinaires, que l'histoire ait peut-être jamais
enrégistrés.

Dans l'impossibilité où nous sommes de mettre
sous:les yeux de nos. lecteurs l'admirable'discours
qui a causé une si profonde émotion dans toute
l'assistance, nous allons au moins leur donner une
courte analyse que nous :empruntons au Journal de
Québec..

Après avoir fait un tableau rapide des grands
6vénements, des faits étranges qui se sont produits
depuis vingt-cinq ans, l'orateur sut mettre- en relief
la grande et noble figure de Pie IX, cette figure si
calme, si belle, si rayonnante, même au milieu du
malheur, qu'elle semble emprnnter au ciel une
expression surhumaine, des traits. presque divins.
Quel homme ! s'écria-t il ; quel pape ! quel ponti-
ficat ! quel règne t Vous ne trouverez rien dans
toute cette immense galerie des successeurs de St.
Piorre,. rien dans cette histoire de dix-huit cents ans,
qui embrasse tant d'illustrations et de gloires.
Vous ne trouverez rien qui àurpasse, rien meme qui
égale peutètre la grandeur étrange du pontificat de
Pie IX.

Actes. héroïques, luttes courageuses, résistances
vraiment, sublimes, épreuves terribles, triomphes



-- 439 -

éclatants, défaites qui honorent autant que, la vic-
toire; ce règne de Pie IX renferme tous les genres
de gloires et de grandeurs.

L'orateur s'attache surtout à faire voir les luttes
glorieuses de Pie IX, pour le triomphe de la vérité
et de la liberté: catholique, s'appuyant d'abord sur
cette pàrole de l'Ecriture : " la vériévous donnqiera
la liberté, il montra lintime alliance qui existé eitre
ces deux filles du ciel, la vérité et la liberté. .

Ensuite, il rappela les actes nombreux parles-
quels Pie. IX ne:,se lassa pas de combattre les
erreurs et les faiblesses de notre époque,. en leur
opposant les doctrines libératrices d'une religion qui
est toute vérité et toute lumière.

Pie IX, dit-il encore, ne s'est jamais laissé ébran-
]er par les menaces de Perreur, ni décourager par
ses progrès effrayants. Il l'a. combattue par ses
encycliques, ses allocutions, monuients :de la plis
haute sagesse et-du courage le plus intrépide. Il
l'a combattue eneore par ce document fameux qui
souleva contre 1'Eglise tant de colères impiiuusanies,
le Syllabus,- donnant par là au monde, le plus beau,
le plus grand des spectacles, celui d'un vieillard
persécuté, menacé de toutes parts, trahi par les
souverains catholiques, dépouillé, captif, et qui
oubliant ses périls personnels pour ne voir que ceux
<le PEglise et de la socété, élève courageusementla
Voix, pour flétrir les doctrines de lerreur, et défen-
dre l'ordre établi par Dieu mInc.

Pendant un long quart de siècle, Pie IX soutient
cette lutte âdmirable, et c'est au moment où les
années s'appesantissent d'avantaie sur ses nobles
epaules, pour frapper un dernier coup, gn'il conçoit
le dessein de ce.concile ecuménique qui :a jeté le
monde dans l'étonnement, qui est là, inalgrósa pro-
rogation forcée, comme une menace pour le mal, et-
Une précieuse espérance pour le bien.
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-L'orateur fit voir ensuite, que Pie IX a lutt6
avec un égal courage, pour la défense de laliberté
catholique. Il a combattu, et combattra jusqu'an
dernier sonpir, la fausse liberté ; il s'est opposé de
toutes ses forces, an flot, de plis en plus redonfable,
des idées qui bouleversent aujourd:hui, une partie
de lEurope. Mais, la véritable liberté, celle qui
est unie à la vérité, et qui s'appnie sur la religion,
Pie IX l'aime et la respecte, il na épargné aucn
effort, pour la faire régner dans le monde. Il a
tenu d'une main. inébranlable le drapeau de la véri-
table liberté, et l'a renfermé dans ce sanctuaire sacré
qu'aucune puissance hu-mfane, ne saurait atteindre;
depuis vingt-cinq ans, il ne cesse de lancer comme
un défi, à tontes les oppressions injustes, cette parole
qui résume sa vie entiere : "I l vaut mieux obéir à
Dieu qu'auX;lonmes." cette voix auguste et cou-
ragense de Pie IX, les.opprimés et les. faibles l'ont
entendue. Les accents de Pie IX défendant les
droits justes et raisonnables des peuples, contre
l'inijuité triomphante, ont retenti d'un pôle à
l'autre, avec un éclat où s'alliaient, à la fois, l'indig-
nation et la piété.

Les protestations de Pie IX, en faveur de la
malheureuse Pologne, resteront dans l'histoire,
comme un monument du courage moral et d'atta-
chement sincère à la cause du droit, de la justice et
de la libert6.

On se rappelle les paroles du Grand Pontife,
fulm inant contre liniquité triomphante, l'innor.
telle protestation du droit : -'' Non, dit-il, je ne
veux pas être forcù de m'écrier un jour, en présence
du juge éternel " Malheur à moi, parcequeje n'ai
pas parlé.! Le sang des faibles et des innocents crie
vengeance contre ceuxý qri le répandent, et que
personne ne dise qu'en m'élevant contre le po'entat
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'du Nord, je fomente la révolution européenne. Je
sais bien distinguer la révolution socialiste du droit
et della liberté raisonnables." -

L'Orateur, après avoir montré: que les malheurs
de la papauté, tout en attristant; les coeurs catholi-
ques, ne doivent ni les étonner,' ni. les effrayer, fit
allusion aux deux grandes démonstrations dont les
salles de l'Université avaient déjà été témoins, dans
l'espace des années dernières, et'qui restèrent dans
l'histoire du Canada, comme un monument glo-
rieux de l'attachement profond, du dévonement
sincère des 'citoyens de la. vieille ville de Québc,
à la personne sacrée de Pie IX, 'au grand défenseur
de la vérité et de' la liberté :catholique. :Ce sera
aussi la -gloire de IUniversi, é, -qui; doitià Pie IX
son existence, comme université-c&tholiq·ie; qui a
été fondée, pour ainsi' dire, par'Pie IXÎ encoii-agée,
bnie par Pie IX; cesera sa gloire, d'avoir, en"
toutes occasions, de concert 'avec' les citoyens de
Québec et de la Province entière,' protesté avec
eux, comme elle le fait encore aujourd'hui ;' dé son
dévouement inébranlable, de sa sounission entière
et profonde au -plus grand et au plus illustre des
pontife.

Après ce discours-où la richesse' du style le dis.
putait à l'élévat:on -des pensées, les applaudissements
se prolongèrent, et chaque auditeur seinblait dire
voilà comme on doit parler de Pie IX, le Grand.

Ensuite, l'assistance a en la douce satisfaction
d'e!ntendre nos meilleurs musiciens, tels que MM.
Gagnon, Lavigno, Paré, ' Plamnondon, 'Defoy,
Gauvreau, Iamncl, Delisle.

Après ces accents mélodieux, il fut donné à
l'auditoire d'entendre un autre. orateur, M. Lucien
Turcotte, professeur de l'Université Laval.

Cet orateur lut un discours dans lequel il montra
la Papauté en lutte avec l'esclavage, au comnmen-
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cement.de notre ère: Voici les belles paroles qui
couronuòrent.cet entùetien, " Pie lX; la plus 'forte
et la plus pare incarnation de la Papauté, Pie IX
est priEOnnier; et sera.peut être martyr mais, la
Papanté -est inmortelle."

Cette.belle et intéressante soirée se; termina par
une cantate à Pie IX, en italien.*

Passons maintenant à la seconde phase de cette
grande- solemnité du vingt-cinq ième anniversaire
-du couronnement de Pie:IX.- Dans; la matinée du
21 fut célébrée dans la cathédrale de..notre vieille
cité, pne messe solennellcâà laquelle assistait un
nombréux clergé, et une foule de;fidèles, qui tous
étaient accourus pour témoigner au ciel leur recon.
.naissance,; et éleyer leùr:voix et leur cœeur vers Dieu,
en. faveur;del'auguste prisonnier.-du Vatican.. Si
jamais Jalvieill :iétropole du Canada 'fut splendi-
dement p'aréoe'était bien dans: dette circonstance.
Les drapeaux, la: verdurei les inscriptions, tout
avait été disposé. avec un gôûtiexquis.

Parmi;leï sentiments qui se lisaient sur les mu-
railles et les colonnes .du temple sacré, la plus
apparente était celle qui sert*de base à :la doctrine
de l'Eglise et sur laquelle reposent toutes nos espé-
rances : Tu es Petrus et.super.lanc petram edicabo
recclesiamn meam, et porta inferi non p evaltbunt
.contra eam.

C'est Monseigneur l'Archevêque qui.a chanté la
messe. La musique conduite par M.Ernest Gagnon,
.a été à la liauteur de. la circonstance, et la messe
inpériale de *Hayden a, été exécutée avec une
habileté qui mérite tout éloge. .

'L'orateur:sacré: a été M. 1 abbé Racine, chapelain
de:l'Eglise St. Jean.

L'éminent orateur, qii.avait.pris pour texte, ces
paroles de l'Ecelédiastique; 11 a été très grand t
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très puissant poùr. sauver les. élus de Dieu, pour
acquerir à Israel son .héritage, après un pompeux
exorde, a divisé son sujet comme suit : Pie IX
mérite d'être appelé Grand à bien des titres. Il est
grand comme'iPrince ; plusigrand comme Pontife,
plusAgrand encore comme Justè, par sa constance
inébranlable dans les persécutions et les épreuves.

Toute:ces -gloires réunies dun Pontificat devant
lequel-les ýplus illustres.pâlissent, entourent le sainb
Pontife. et semblent couronner déjà ses cheveux
blancs .de.l'aur6ole du ciel.

Dans sa première partie, .Poratelr a démontré
que Pie IX est grand, comme sou verainpuisqu'il
a toutes les qualités qui font les princes suivant le
co ir de Dieu ; qne la justice et la miséricorde,
sont les traits dominants de la-grande figure de -ce
Pontife-Roi.; que sa penmée dominante est de sauver
le inonde par l'alliance de la religion et dela vérita-
ble liberté ; qu'il a tenté une grande reforme
parsemle de difficultés, entourée d'abîmes.

Le roi, a-t il ajouté, doit se distinguer plus par sa
foi que par ses autres qualités. " Son autorité,
révérée autant par le mérite de sa personne qå
par la majesté. de son sceptre, ne se soutient jamais
mieux que lorsqu'elle défend la cause de .Dien."
Telle a été l'autorité de Pie IX.

Dansquel Etat de l'Europe, s'est-il écrié, y a-t-il
plus de douceur dans les lois, plus de droiture, dans
l'adninistration do la. .justice, que dans ceux du
pape ? Tous ceux qui ont vu son peuple, son armée,
ses institutions, son gouvernement, rendent témoi-
gnage du bonheur de ce peuple, de la mansuétude,
e la grandeur sublime de ce Roi, et disent avec le

Cardinal Archevêque de Cambrai:
" Nous avons vu le très-aimé :Pie IX. Pie IX

le Grand, plus grand que toute louange, leplus
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glorieux de tous les princes, parmi tous les monu-
ments de Rome le phis digne d'être contemplé ;
celui que le peuple romain bénit, et sur qui tonte
l'Italie fixe les yeux ; celui que toute l'Enrope
admire, celni que tant d'espérances saluent, et qui
est entouré d'un si grand: amour, nous l'avons
vu!.

"*Inaginez-vobus ue de ces figures angéliqne de
lErnno et de Bernard, dans lesquelles le pinceau le
plus délicat s'est plu à répandre tontes les grâces
des vertus célestes. Ah ! si vous aviez pu : le voir,
comme nous l'avons vu ! Le calme de son front,
quoiqu'il soit entouré de si grands soucis ; la con-
fiance de son regard, quand il le fixe sur l'image du
divinCrncifix ; cette bénignité, cette mansuétude
répandue sur ses lèvres: non, il n'y a pas d'esprit si
rebelle qui n'eut confessé la foi, il:n'y a pas de
genou qui n'eut fléchi ; il n'y a pas de langue qui
ne se fut écrié Saint Père, vous êtes vraiment
le vicaire du Fils de Dieu.

Dans sa sceonde partie, l'orateur énumòre les
grandes oenvres qui ont illustró les. vingt-cinq
ainées du Ponîificat de Pie IX, et démontre -que
tout ce qu'il y a de grand, de beau, de généreux, de
juste, trouve en luile plus ferme soutienle plus noble
défenseur; chague jour, sa parole fait le tour du
monde, .ponr éclairer les esprits ; il évangélise
l'univers entier. ..

Non, jamais la terre, s'est-il encore écrié, n'a été
témoin d'un aussi grand-spectacle ! Jamais Pontife
-n'a ainsi évangelisé le monde et glorifié Dieu ! ne
mérite-t-il pas le nom de grand dans l'Eglisc
militante, aussi bien que dans l'Eglise triomphante,
le Pontife qui accomplit et enseigne tout ce qui est
contenu dans la ýloi de- Dieu l

De belles pages que Je manque d'espace nous
force à passer sous silence, furent ensuite consacrées
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au Concile du.Vatican et au dogme de l'Infaillibilitô
du Pape.

Dans sa troisième et dernière division, le prédi-
cateur nous montre Pie IX aux prises avec, l'erreur
et la persécution, et par sa constance et sa fermeté,
devenant digne des regards de Dieu, de l'admiration
des anges et-des hommes. Il nous le montre encore,
dans son exil à Gaëte, s'oflrà1nt en holocauste, avec
une ferveur angélique, et répétant du fond de son
âme ses adniirables paroles:

" Dieu tout puissant, mon auguste Père et
Soigneur, voici à vos pieds votre .vicaire très indigne,
qui vous supplie du fond du cœur (le répandre sur
lui votre bnédiction. Dirigez, ô mon Dieu, dirigez
ses pas, sanctifiez ses sentimens, régissez son esprit,
gouvernez ses actes. Soit sur ce rivage, où dans
vos voies admirables, vous 'avez conduit, soit dans
quIlqu'autre partie de votre bercail qu'il doive
chercher -in asile, puisse-t-il être le digne instrument
de votre gloire.et de la gloire de votre Egli-e, trop
en butte, hélas ! aux coups de vos ennemis."

" Si pour aliaiser voire colère, jus'ement irritée
par tant d'indignités, sa 'vie même peut être un
holocauste agréable à votre cœ-ur, de ce moment,
je vous l'offre etla devance 1. ... Mais ô mon Dieu!
faites triompher votre Eglise ! "

O grand et saint Pontife! Dieu ne permettra pas
que le j uste s'iccombe et soit immolé ! s'est écrió
dans un sublime élan, l'orateur. Victime d'immo-
lation ! vous avez pour appui, contre l'orage qui
groude, Mfarie Immaculée. La reine du Ciel que
vous avez couronnée, terrible. comme une armée
rangée en bataille, confondra vos ennemis : vos
défaites seront des victoires.

"Suivez avec un. inébranlable courage la voix de
l'éternelle vérité qui vous dit " Combattez pour
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la justice et ponr votre âme.; lattez jusqu'à la mort
pour la justice, et Dieu vaincra pour vous vos
ennemis.

Voyez comme il est calme et puissant devant les
hommes d'iniquités et les potentats de la terre!
s'agit'il de son devoir, de la liberté de U'Eglise, du
salut d'une âme ; s'agit-il de conserver saufs et
intacts les droits du siége apostolique ; s'agit-il de
condamner toutes les errenrs -modernes, à la lace du
dix-neuvième siècle étonné de tant de hardiesse;
l'auguste vieillard désarmé, seul debout au milieu
de l'Europe divisée et impuissante, est fort comme
un lion. Il proteste à la face du monde contre les
cruautés inoaïes de l'empereur de Russie ; il plaide
la cause de la Pologne agonisante dont tout le crime
est de croire en Jôsus-Chri4 et en son Eglise
Touché des malheurs de , l'héroïque Irlande, il
implore, en sa faveur, des prières et des aumôues.

Après avoir rappelé à ses auditeurs l'épouvanta-
ble tempête que Paffaire Marntsara attira sur la
tête vénérable de Pie IX, le prédicateur parla, en
termes éloquents de la formation de l'armée pontifi-
cale.

D'un bout de l'Europe à l'antre, dit-il, une vaste
conspiration s'ourdit contre la papauté, et dans
cette trahison parricide, les princes, les rois, les
empereurs 'occupent le premier rang ; aucun d'eux
n'est digne de s'appeler Charlemagne. Tout sem-
ble perdu.

Quels sont les guerriers, les hommes de foi qui
verseront leur sang pour 'Eglise ? 'L'Esprit de foi
'et de·sacrifice souffie sur le inonde chrétien ; il
suscite des vengeurs à la cause de Dieu.

Accourez dela France, de la Belgique, de l'Ir-
lande, de 'la Hollande, du Canada, nouveaux et
glorieux Macchabées ; accourez à Rome, nobles
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jeunes gens qui tressaillez encore, aux. noms de
justice et de vérité. " Forts d'Israël ! allez, plus
rapides que les. aigles; plus forts que les liôns.'?
Que votre légion sainte entoure et protège le Pon-
tife. IHeureuses les familles, heureuses les familles
canadíènes qiiont doniîé leurs enfints à la cause
du vicaire de Jésus Chris' !. La .postirité redi-a la
beauté .la: grandeur du sacrifice de ces nobles
croisés, pour la plus grande et la plus sainte. des
causes.

O Martyrs ! le sang versé pour 1 Eglise à:Castel-
fidardo t à Spolète, à Mentana, à M inte-Rotondo
et à Rome, sera fécond. Dieu accepte vot-e sacri-
lice ; et l'Eglise, votre mère, ne cessera <le répandre
des palmes et des prières sur vos tombes glorieuses.

Après avoir démontré que:1'ie IX est le Juste
perecuté, q lu'à Pexemple de Fon divin maitre, il a
ei sa-pàsion, sonr-prétoir, son, agonie,-sou couron-
nenment, d'épines, sa croix, et qu'il aura son sépulcre
glorieux, l'orateur termine par cette invocation

Bienhemreuxapôtres. Pierre et Paul, voici que
Pic IX prisonnier d'lérode, est gardé- par Ees sol-
dats ; obtenez que Dieu envoie l'Ange qui passe à
travers les portes de la prisor, et qu'il lui dise.:
" Levez-vous promptement."..

O Marie Immaculée ! Couronnée dans le ciel par
votre Fils qui est Diei, sur la terre. lar, la paróle
infazllibledu vidaire de votre Fils,. défendez.contre
les méchants et les impies le Saint Pôntife' qui vous
a glorifió. ; faites qu'il termine heureusement.le
Concile, ecuménique du Vatican qui uu.ira les
coeurs et donnera la paix au monde.

L'office div:nfut suivi du chant du Te Deum et
de quelques motsque Mgr. -l'Archevêqire adressa à
l'issistance p«our lui dire que :ssi en ce Jour solennel,
les cSurs' étaient partages entre la joie et la tris-
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tesse, il espérait voir arriver bientôt le jour du
triomphe de l'Eglise, et qu'alors on se réunirait pour
ne faire entendre que des chants d'allégresse.

L.ILLUMNTrON DE LA VILLE DE QUEBE0.

L'illumination a été le troisième acte de ce drame
qui' fait tant d'honneur à ceu*x-qui ont figné sur la
scène.

A neuf heures, les cloches de la cathédrale et
celles des autres églises se firent entendre pour don-
ner le signal de l'illumination.

'Aus=itôt, la vdle entière fut illumitée comme par
enchantement. Ses temples, ses m.iisons d'éduca-
tion, ses édifices publics, les résidences appartenant
à des catholiques, présentaient le plus ravissant
spectacle.

Encore, cette fois, tons nos concitoyeris de même
croyance, riches onv pauvres ont rivalisé de zèle et
se sontcm pre sés de répondre à l'appel des autorités
religieuses.

Comme il nous serait impossible, 'malgré la
meilleure volonté, de signaler tous ceux quir ont
pris part à ce'te manifestation si significative et si
splendide, nous allons nous contenter de nommer
quelques-ns de nos édifices qui ont paru attirer le
plus l'attention.

L'hospice des Sours de la Charité. la cathédrale,
P.Evché, l'Universit6-Laval. Toutes.' les églists
catholiques, le Séminaire de Québeé, l'Ecole Nor-
male,.les Ursulines, l'Hôtel-Dieu, les 'différentes
maisons des Frères, 1lHôpital Général, -le 'Bon-
Pasteui, lés presbytères étaient illuminés avec pro-
sion, autant qt'avec art. En outre, le3 bureaux du
Journal de Québec et:du ourrier du Canada, les
demeures de M. le Dr. Lemieux, du président du
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s'nat,- de M., Dugneti. &c., arrachaient des cris
d'adniir.'tion à la foule, par le bon goût qui avait
présidé à leur décoration.

Enfin, l'extrême bonne volonté que chacun a
déployée, se trouve peinte d'un seul mot échappé
de la bouche et du cœur d'un de nos conrageux
ouvriers: '' Je sacrifie mon morceau de pain de
demain, pouir fêter notre Saint Pape, ce soir.

L ILLUMINATION DE L'ASILE DE BEAUPORT.

La plume la iieux exercée, le pinceau. le plus
habile, la voiz k plus;éloquente pourraient difficile-
ment décrire l'étrange et sublime spectacle que
l'Asile de Beauport donnait, dansla soirée du 21,
aux douze mille spectateurs qui se pressaient dans
ses vastes cours, et lenthousiasme de chacun des
assistants. Quelle est belle l'intelligence, quelle est
grande l'âme, qu'il est chrétien le cœur, qu'il est
magnanime le. courage: de celui qui a présidé à.
l'exécution d'une démonstration aussi grandiose,
que saintement inspirée. Jamais pareil spectacle
n'avait encore été donné ici, aussi, jamais ceux qui
en ont été les plus heureux témoins, ne. pourront
l'oublier.

Quant à nous, notre grand regret, c'est que la
photographie ait été impuissante à retracer un
tableau aussi riche et aussi vaste, pour -e mettre
sous les yeux de tons nos compatriotes, et leur don-
ner une faible idée d-es prodiges que peut opérer,
suivant l'expression d'un prêtre distingué, un esprit
qui travaille sous le regard.de Dieu, et pour témoi-
gner son amour et son dévouement à 'auguste
représentant de Dieu sur la terre.

Tout.ce que nous pouvons dire de mieux et de
plus juste en faveur de Fillumination de l'Asile,
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c'est de rapporter le témoignage de persànnes qui
ont vu Rone, dans ces jours de fête.' Là ville
Eternelle est celle entre toutes les premières villes
de 'univers, dans ce genre de démonstration, et
quand on veut donner le dernier mot du: genre, on
dit : illuminé,commne l'église de St. Pierre à Rome!
Eh ! bien, nous avons entendjides spèctateurs qui
ont jouit du:spectacle qu'offre la cité des papes,
dans ses giandes solennités, affirmer qu'ils n'ont
rien v de plus frappant et de mieux co-ordonné.

Ceux qui sont dans l'intimité de M. Vincèlette,
directeur de 'Asile, savent comme:il est adiirateur
enthousiaste de Pie IX, et comme ilWest an comble
du bonheur, quand il peut faire preuve de'son amour
et de son dévouement pour le Saint Pontife. Quoi.
que ce fils dévoué de 'Eglise eut inesuré l'étendue
et les-diificultés de la tâehe qu'il s'imposait, après
avoir pris l'avis de sa digne éponse qui partage ses
nobles sentiments, il sollicita des propriétaires de
lAsile, la füiveur d'exécuter lui-même l'oeuvre
gigantesque d'illuminer un bâtiment aussi vaste.
Cette faveur liii fut généreusement accordée,- car
malgré toutes les difliiltés q.ie présentait cette
entreprise, on savait qu'il la conduirait à bonne fin,
puisqu'il mettrait à son service. toute Eon intelli-
gence, son activité et son énergie.

Jugeons maintenant de la sagesse de MM. les
propriétaires, en niettant toute la respo'sabilité
qui leur inconbait dans une ouvre de cette impor-
tance, dans (les mains aussi habiles.

A· huit lie ires la voix majestuense du canon se
faisait entendre et ouvrait la série des vingt-cinq
détonations:qui.devaient se succéder en l'ho neur
des vingt cinq années de Pontificat de Pie IX.

A neuf heures commença lillumination dc tout
l'édifice.
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A neuf heures et: demid, un ballon .'chargé de
ette inscription: " Vingt cinq às de. Piontificat,"
'élevait majestuensement dàns les airs aux cris
:nthoisiastes de la :foùle immense.

A dix 'hen-es, un second 'ballon érné: de cette
Lutre inscription': "ý à Pie IXvinfaillible,"' venait
qncore arracher les applaudissements:de là' grande

A dix hleurs et demi; un troisiènme ballon sur
eqn se détachait. ce mot. si Ilein d'espérance;
'Au Pouvoir Temporeld' ,

A onze heures, quatrième ballon, emportait dans
a marche triompharte, les arimes pontificales. ý
Dans les intervallep, la voix du canon, des>fasées

ans nombres, etc., venaieût faire oublier les instants
ux spectateurs.
Maintenant, dirons-nons avec lé Courrier 'du

Canada,,.que 'dire de l'apparerice de.. l'édifice !
.1naginez ce qu'il peut y avoir de mieux' dans le

uenre féériqué, et vous y serez à peine.
La coupole était chargée 'de lampes vénitiennes

mneadrant une 'tiare et lés clefs, dont les - lignes
.taient tracées par des jets de gaz ; an haut de la
our centrale, -on, lisait cette 'inscription' si' bien
ppropriée et 'faite en lettres 'de -trois pieds de

limension : " Il a vu les années de Pierre.".
Au-dessous de cette insçription, un splendide por-

'rait de Pie IX occu ait la croisée .du 'centre de
'étage supérieur. Les quatres autres croisées 'dia
fénme étage étaient ornées de transparents aux cou-
eors vives et brillantes.

L'histoire de Pie IX et le· récit des principa'ux
.rénements de son règne, commençaient aux croisées
in troisième étage, pour ne se terminer qu'an
irenier.

Troisième étage.-Dans la première croisée, à
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droite, on lisait.: -'..né à Sinigaglia, 13 Mai 1792.
-- Deuxième croisée : ".Ordonné prêtre, 10 avril
1819.'?--Troisième croiéée : " Sacré évêque, 1827;
cardinal, 14 décembre 1840. "-Quatiième croisée:
" Pape:21 Juin, .1846."-Cinquième croisée: ' Cano.
nisation des:mártyrs.dù Japon ;-18èmè centenaire."

Deuxième étage.-P.emière croisée: "fuite i
Gaëte. 24 novembre 1848 ; retour à Rome, 12. avril
1850"--DYeuxièûiù croisée : " Syllabius; il a Fépari
la. lumière des ténèbres, :8: décembre 1861. "-Qua:
trième croisée : " Les nóces. d'or, 10 avril 1869;
Les: Zouaves, Cana diens. "- Cinquième croisée:
" Onverture du ;Concile du Vatican, 8 décembre
1869.'

Prenier étage.--Première croisée: ' Proclama.
tion du dogme de l'infaillibilité, 1.8 juillet 1870."
Deuxième croisée : '' Captif à:Rôme, 20 septembre
1870 H Rorreur ? "-Troisième croisée:.'1 St. Joseph
proclamé.- protecteur de l'Eglise universelle, 8
décembre 1870. "-Quatrième croisée: " Sacri
Cour ; lesrespérances de PEglise."

On voit par ce qni précède, -à quel immense tra.
vail s'est condamné M.. Vinèeltte.

Un:autre détail qui peut donner la niesure deM
proportions de Pillumination de l'asile de Bea
port, c'est que dans la coupole et dans la cour
senles, on .n'avait pasplacé moins de deux ceut
cinquante lumières.

.De.plus, . dans la cour, sur un piedestal élevi,
setrou.vait une magnifique statue de St. Joseph
dont le chef était surmonté d'une couronne garnie
de becs de gaz qui fut illuminé pendant i tenmp
assez considérable.
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ILLLMINATION A LEVIS.

Nous lisons dans l''Echo de Lévis :
La soirée de mercredi a dépassé tout ce qu'on

pouvait attendre. Rien ne peut rendre l'élan, l'en-
thousiasme avec lequel la population s'est rendue
aux vœux des autorités religieuses. A Lévis, la
presque totalité des citoyens é'ant catholique, la
démonstration a été générale ; tous, ce jour-là,
étaient fiers d'être catholiques et l'on voyait la
maison de l'humble ouvrier rivaliser d'éclat avec
celle du riche négociant.

A 9 heures, les cloches de l'église Notre-Dame
s'ébranlèrent ; c'était le signal. En un clin d'oeil,
le voile sombre qui enveloppait la ville se lève et se
replie en arrière, et milles lumières surgissent en
même temps de toutes parts comme par enchante-
ment, ici blanches et brillantes, là tempérées dans
leur éclat par des transparents aux couleurs les
plus variées. Pas une fenêtre où l'on ne voit quel-
que chose qui rappelle le grand événement que l'on
célèbre: ici c'est un portrait de Pie IX, encadré
dans un bouquet de fleurs et de lumières ; plusloin
des : Vive Pie IX, Amour à Pie IX, des inscrip-
tions qui rappellent les événements les plus glorieux
de son règne. Toute l'histoire de ce grand Pontifi-
cat se lit dans ces inscriptions : Dogme de l'Imma-
Culée Conception, Infaillibilité, martyrs du Japon,
Concile Œcuménique.

Si l'on sort tu instant des rues de la ville pour
gagner les hauteurs, ce sont des milliers de specta-
teurs enveloppés dans un tour-billon de feu et de fu-
mfée, sillonné en tous sens par mille éclairs brillants,
mille gerbes d'étincelles qui montent dans les airs
et reombent comme une pluie de feu dans toutes
les directions. Un bruit continuel de mousqueterie



se f'ait etendre dans toutes, les directions, mêlé j
des claieurs confuses parmi lesquelles on.saidt de
temps à autre lé, nom de Pie IX, "Papé..R.R.oi.
Infhillible.- La bande du 17ème batailloi de Léêi
parcôprt en même; temps: les rùes de la ville, en
jouantdes airs joyeux. et entrainants.

.Sur la côte escarpée gui cdomine la Basse-Ville,
s'élèvent,,à différents -endroits,. des amphithéâtre
dont chaque degré est for"m par une ligne- de flam.
beaux aix flammes rouges et bleuâtrès, se tberçant
en .tons sens -sous* le souffle. dü -venï -De qnat
d'heure en quart d'heure, le si-Met du.vapeurse fait
entendre, etl'on voit, d;ans la demi-obscurité de la
rive, se, détacher comme une boule de:feu.qui vogne
et se balance sur les flots, et dont s'échappe comme
du sein des eaux, des traits de lumière qui montent
en siffdant dans les. airs. .Ce sont les vapeurs traver-
siers, étoilés de lunières, qui transportent d'une
ville à Pautre..ceux qui veulent jouir du, double
spectacle que présentent sur Pune etl'autre rive ks
deux villes qii rivalisent d'enthousiasne. Pui,
apportée par la brise du -Nord, arrive des côtes de
Beauport,. la voix grave et solennelle du. canon qui
compte lentement les 25 années dû Pontificat.

Tout cela offre un-spectacle indescriptible; et dont
peuvent seuls se faire -une idée ceux qui en ont été
témoins.

2our tout dire en un mot, Lévis s'est surpassé en
cette circonstance, et nous féliciteri-ns -les citoyens
de notre ville de la preuve éclatinte qu'ils viennent
de donner de leur toi et de leur attachement au
Souverain-Pontife, -si nous ne savions que le bel
aete:qu'ils ont accompli en dit plus à leur éloge
que tout.ce quenous pourrions faire.
. , Québec et Lévis petîvênt être fiers, et se rappeler
avec orgueil le 21 juin, :qui marqera une époque
dans l'histoire religieuse des deux villes.
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Quant à ceux. qui nous demanderaient s'il n'eût
pas été mieux de s'abstenir de toute démonstration
joyeuse dans un temps où Pie IX, qui en est l'objet,
gémlit et souffre dans la captivité, nous répondrons
conne nous le fdsions Pautrejour: Non !. ce serait
enlever à l'Eoglise la inaüifestation la plus sensible
de son caractere divin -Cette sérénité au milieu
les orage3:- ces cris joyeux, s'élevant parmi les
chants de mort des persécutetirs, c'est le'plus bel
ete de foi que puissent faire les catholiques à
imnortalité de l'Eglise de Jésus-Christ ; -c'est la

oi chrétienne elle-même,. ferme, inébranlable,
épondant à l'impiété': " Notre jour n'est pas
rrivé, mais il ne tardera pas."

ce jour-là,.le-Canada catholique sera encore le
iremier au rendez-vous, pour entonner un autre
Te Deum, celui de:la délivrance.

LE 21 JUIN A sTE. ANNE.

On nous édit dc Ste. Anne Lapocatière:
Je ne crois pas abuser de votre bonté, en deman-

lant une toute petite place dans les coloines de
votre journal. Le.précepte de rendre à chacun,. ce
qui lui est dû, obligenon-seulement dans les grandes
villes, mais aussi dans les campagnes; il faut savoir
reconnaitre le mérite partout où il se trouve.

Comme toujours, lorsqu'il s'agit d'une fête reli-
;ieuse, la paroisse-de Ste;:Anne.a .donné un libre
cours aux élans de sa foi profonde, à l'occasion du.
25e anniversaire du couronnement de Timmortel
Pie IX.' *ar un heureux.concours de circonstances,
cette fête de l'univers catholique s'unissait à celle
da Patron du ·Collége : St. Louis de Gonzague.
lussi dès l'aurore, cette Institution-avait revêtu ses
labits de fête : de tous côtés, 'on -ne voyait que
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tentures et bannières, aux couleurs et aux armoi
pontificales, tout avait un sourire et un salut pour
Pie IX. L'Edole d'Agriculture était aussi ou ne
peut plus coquette.; pour une paysanne,, sa toilette
n'avait rien à envier .à l'élégance' de sa. voisine.
Mais l'éclat extérieuirdu Collége' n'était qu'un pâle
reflet des beautés que caèhaient: ses - murs.' Si un
Ceil l6itimement indiscret, sei fut introduit dans
cette maison, ilt aurait pu reconnaître, Coûïfñient le
enfants' de Ste. :Anne savent aimer notre saint
Pontife.: II:aurait vu toute cette brillante jeunesse,
s'agenouiller dès le matin aux pieds des' autel,
pour demander à Jésus-Christ, par ùne communion
gétiérale et les prières les p lus ferventes, le trioipb
de son Eglise et le bon heur de son Vicaire; il
l'aurait vu, pendant toute la' journée, passe
alternativement du sanctuaire à ses amusement;
portant et répandant autour d'elle la joie et li
félicité. Quand on contemple tant de pieté, quand
on ressent la chaleur bienfaisante qui s'échappe de
tous ces couers'remplis et que l'on se rappelle, qu'an
même instant, des millions et des millions de cat'»
liques.s'unissent pour prier, avec la même foi et le
même amonr,-on ne peut'craindre pour l'Eglise, on
ne peut craindre pour son chef.

UN de'nos agents de'Montréal, M. Pierre Picard, a en mansri
riche assortiment d'ornements d'église, de tableaux;de lird

d'écoles; etc. 'Tous ces' objets sont livrés à des' prix excessir-
ment réduits, et tous ceux qui se rendent a Montréal, devraifd
yisiter son établissement de la-rue St.Antoine, près de PEvchó

as-rassass A vuPm DW LhIEn nBoLMEsi, quiszc.


